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GAZETTE DE VIENNE,
DU MERCREDI 6 AOUT 1766.

Ve Grenoble, le 14 Juillet.
reflentit à Briavçon,

r\ Ie 8 de ce mois » vers
tllf? U les

.
trois heures après-

rnidi, deux fecoufíes de
tremblement de terre dans

1* intervalle de trois minutes. La
premiere fecouile a été légere. La
îeconde, qui a été beaucoup plus for¬
te , a fait éprouver dans les Maifons
un ébranlement & un bruit tels qu’enauroit pu occafionner T éboulement
d’une partie de ces maifons ; elle n’a
cependant cauié aucun dommage, ce
quon attribue à l’égalité du mouve¬ment dont la direction étoit du Nord
au Midi. Ces fecouffes , qui n'ontété précédées ni fuivies d’aucun oura¬
gan, fe font fait fentir auffi à Mont-
Dauphin, à cinq lieiies de Btiançon.

De Versailles le 23 Juillet.Ca Reme, accompagnée de Mada-me ia Dauphine, de Madame Æeluide& de Mefdâmes Viàôire, Sophie &\fr£' ff1
r^nd

o ’• le 17 â Prè3midi, àa Chapelle ne Sainte Gtnevieve deA^an-
Une, pour y rendre à Dieu de fo-lemnelles adions de grâces de fa con-vaieicence. Sa Majefté fut reçue parles Chanoines Réguliers du CollegeRoyal & complimentée par le PereBernard, Prieur de Nanterre. Elle
1*. ^aiU t dz à ia Bénédidiion duSamt Sacrement & fit difiribuer en*luite des aumônes aux Pauvres.La Cour prendra le deuil, le dece mois, pour fix femaines à l’occa-fion de îa mort de la Reine Douairiè¬re d JlJpagne,

Coadjuteur del Archevechs de Reims l’Abbé de Ta!-
ley.



leyrand , Tun de Fes Aumôniers, qui ^
eu riiouneiir de remercier Sa Majefté,
Je 17, à cette occaiion.

De Paris le 2$ juillet,
Par une Ordonnance du Roi^du 21

Mai 1766, Sà Majefté vient de créer
quatre compagnies de Canonniers-In-
valides & a changé la compofition de
quelques compagnies d’invalides ac¬

tuellement fur pied.
il paroit trois Arrêts du Confeil

d’Etat du Roi.
Sa Majefté ordonne par le premier,

du 1 Juin ij66 , qu’il foit procédé à
rétabliiïêmeüt des Offices de Gouver¬
neurs & de Lieutenans-de Roi, créés
p jr l'Edit de Novembre 1733 en cha¬

cune des Villes ciofes du Royaume &
auxquels il n’a pas encore été pourvu.'Le même Arrêt porte que les pour¬
vus en jouiront pendant leur vie feu¬
lement , conformément à la Déclara¬
tion du Roi du 4 Mai dernier; Sa Ma¬

jefté fe réfervant la pleine & entière
difpofition de ces Offices lorsqu’ils
viendront à vaquer.

Le fécond, du 6 Juillet fuivant,con-
firme les Bulles & Lettres - Patentes
d’érection de la Congrégationde
Maur, & ordonne l’exécution provi-
foire des Déclarations fur la regle, &
des conftitutions de la dite Congréga¬
tion.

Par le troifieme, Sa Majefté ordon¬
ne qu’à compter du 1 Avril 1767, les
dividendes de bénéfice joints aux ac¬

tions des Fermes feront éteints & de
nulle valeur ; Voulant Sa Majefté que
le Tréforier de la Caiiïe des Arréra¬
ges, continue feulément de payer au
1 Odobre & au 1 Avril prochains ,
les dividendes échus au 1 Odobre
1755 & au 1 Avril 1706; & qu’en ou¬

tre les dividendes qui écherront au 1

Odobre 1760 & au 1 Avril 1767 foient
payés au 1 Avril 17Ő7.

Le ir dece mois,vers les quatre heu¬

res après-midi, le tonnerre tomba fur
la cheminée d’une maifoa du Village
dé Cboijy en ßrie, Diocèfe de Meaux.
Après avoir brifé & réduit ea une

poudre impalpable les vitres d’une
petite croifée, fur laquelle étoit une
bouteille de verre qui ne fut point
endommagée , il fit une legere contu-
fion au pied de Propriétaire de la
maifon & gagna la maifon voifinne à
travers une piece de bo-s de chêne du
mur mitoyen, qu'il tortilla & réduilit
en morceaux à peu près femblabies à
des brins de chanvre : il fendit régu¬
lièrement & en plufieurs morceaux
les pieds d’un bois de.lit & tranfpor-
ta, dans le plus grand défordre, en
différens endroits de la miifon , les
matelats, couvertures, & autres effets
& uftenüles qui s’y trouvoient : il tua
enfuite une femme qui filoit près de
la porte de cette maifon, dans laquel¬
le étoient deux autres femmes, dont
l’une filoit aufli ; le tonnerre , fans
toucher celle-ci, brifa & difperfa les
bois de fon rouet. Les fabots de la
femme tuée fe font trouvés hjchés en
petites pièces & le fond de fa coeffu-
re étoit entièrement déchiqueté : en
examinant la partie de la tête que
couvroit ce fond , les cheveux s’en
font détachés & font tombés d’eux-
mêmes: on n’y a remarqué d’ailleurs
ni cicatricce ni excoriation . Le ton¬
nerre n’a mis le feu à aucun endroit
de la maifon.

De Londres le 22 failht.
Le Comte de Temple arriva ici de

Stowe le 14 de ce mois, & le 15 ü
alla à Richmond faluër le Roi. Le 16
il rendit vifite à Mr. Pitt à Hampßtad%
chez qui il dîna ; & le foir, il revint
en Ville. Le Comte d'Oxford prêta
le même jour le ferment à St. Jamet
pour la Charge de Lord- Lieutenant
du Comté de Hertfoyd, à la place du
feu Vicomte Bat man.

Le Duc de Gr fton revint ici de fes
Terres le 15 de ce mois Le Cheva¬
lier Orateur de la Chambre
des Commun, r , arriva le même jour
de Lincolnshire.

Le Comte de Rocbefort , nouvel
Ambaffffieür de S, M- à la Cour de
Ter/ailles j a’ira remplir fon P-. lie que

Vers



'S4'.»'

vers le feras du retour du Comte de
Guerchy, Ambaifadeur de S. M. Trèr-
Chrétienne, qui eft allé fiire un tour
en France. On eft cependant fur le
point de régler tout ce qui eit encore
indécis entre les deux Nations.

On a envoyé ordre en Irlande d’y
réparer inceffamment quelques Forts
& Châteaux. Cette femaine on a dé¬
claré à la Douane 1000" livres pefant
de poudre à canon pour le -Portugal,
& 12000 pour le fervice de la Com¬
pagnie des Indes % dont les Aétions,
qui le font venduës pour 116 en 1759
font aétuëllement à 200.

La Négociation pour change¬
ment conüderable dans le Miniftére n'a
encore riert produit ; Et l’on com¬
me nce à douter, qu’il foit auili géné¬
ral qu’on i’avoit d’abord préfumé. Il
y a cependant toujours de grandes
Conférences à la Cour & de fréquens
entretiens entre les Perfonnages del’ancien & du préfent Miniftére fur
cet objet. On croit, que les change-
mens, qui fe feront, auront lieu dans
le cours de cette femaine, & que la
plupart des Miniitres demeureront
dans leurs Poftes : mais que Mr. Pitt
aura la direction fuprême des affaires
Nationales. L’un de ceux qui pref-
fent la Révolution dans le Miniftére
a déclaré nettement, „ qu’il falloit ab-
„ folument y venir, fans quoi tout
„ tomberoit dans la confuûon : Que
„ certaines Négociations fécrettes, le
„ peu d’influence de nos Confeils,
„ les prétenfions formées par des Puif-
t, fances étrangères , le mécontente-
„ ment du Peuple en générai, la û-
„ tuation defefpérée des Pauvres, é-
„ toient tout autant de circonftances ,
„ qui concouroient à rendre ce chan
„ gement abfolutement néceff ire &
„ indifpenfabîe. „ Le cri générél d’u¬
ne certaine Nation eft: le renouvelle¬
ment de la Guerre contre les Anglois ;
Mais le Souverain eft très*élo,gné
de vouloir rompre la Paix. Le Syf
tëme politique en Europe paro t fur
le point de changer coufidérablement.

Quoiqu’il en foit, de notre côté, on
eft très - occupé dans tous les Dépar-
temens du Gouvernement ; & dans
ceux de la Marine il fe fait des dif-
poütions , qui indiquent que la Cour
veut être prête à tout évènement.
Quelque puiiïé être ie tour que pren¬nent les Négociations en Europe, oa
ne doute point, qu’Ëüe n’évite foîg-neufement toutes celles, qui pour¬raient nous entraîner, comme Partie
principale , dans des querelles fur le
Continent. Ce fyflërae efl trop rui-
ceux pour nous ; & la Cour femble
perfuadée , qu’Eile doit fe borner,auili étroitement qu’il elt pofTibie, à
ce qui regarde diredement ce Royau¬me & fes Polleflions au dehors.

Quatre yaiifeaux, chargés de Pro-
vifions & de Munitions de guerrefont voile d’ici aujourd’hui pour les
Dunes : Ils doivent fe joindre aux
VailTeaux de guerre deflinés pour lanouvelle Terre découverte par le
Lord Byron .- Iis feront fuivis dans
un mois d’un autre Navire, chargéde toutes fortes de Provifions. Nul
des Officiers & Matelots, qui ont été
du premier voyage, n’eit de celui ci,
a l’exception du Commandant de in
Frégate, ie Dauphin.

Il fe tiendra dans peu de jours une
Affemblée générale des Commiifaires
du Commerce & des Plantations , pourmettre en exécution divers arrange*mens j arretés en Confeil, concernant
les Colonies du Roi en Amérique rela¬
tivement à leur Commerce, cui parce moyen recevra un nouveau degréd opulence & d’accroifîement. On
examinera aulFi dans cette Alfemblée
certaines Dépêches, reçues dernière¬
ment de ces Coionies/pour étendre
& améliorer le Commerce entre elles
& la Grande Bretagne,

.
On a des avis de différentes Pro¬

vinces de ce Royaume, où le cidre,
efl la principale boiffon, que le 5 de
ce mois, jour auquel le dernier Im¬
pôt fur cette liqueur fut fupprimé, il
y avoit eu de grandes réjoaiffances,

ac-



accompagnées de marques de gratitu¬
de , tant pour les bontés de S. M.
que pour le zèle de ceux qui s’étoient
juÊéreiIés à cette révocation .
Extrait à’un? Lettre de Brigde-Town

dans ïlsle de ßarbade du 27 Mai,
Le terrible incendie , que nous

avons eiTuyé la nuit du 14 au 15 de
ce mois, a été occafior.né par la né
gligence d’un Jeune - Homme qui se-
toit endormi fans éteindre fa Chan¬

delle, dont une étincelle mit le feu à
du.Coton ; EtlesfUmmes fe répandi¬
rent avec tant d’impétuolité, que,dans
Tefpace d’environ 7 heures, elles dé¬

vorèrent 440 Maifons,avec une gran¬
de quantité de Sucre, de Rum, de
Coton, de Provifioiis , Marchandifes
fèches, - &c.

On n’a point encore dreiîé 1 état de
toute la perte ; Mais on fuppofe,
quelle ne va pas à moins de 3C0mille
Livres, argent courant. On avoitdé-
»oli pluüeurs Maifons & pris tous
les arrangemens poilibies pour arrêter
le progrèsdes ilammes ;fMa !s les Rues
étant étroites & le vent violent, les
tpits des Maifons avoient pris feu par
les étincelles comme û c’eût été de la
mèche

On a déjà ramaiTé parmi nous des
Contributions affez confidérables pour
le foulagement immédiat de ceux qui
ont fbulfêrt par ce funeôe accident ;
dz notre Législature fait tout ce qu’¬
elle peut pour adoucir leur déplo
rable fituation. Pour prévenir de pa¬
reilles calamités, la Ville fera rebâtie
fur un plan régulier ; Et l’on établira
des Compagnies, pour veiller à Pex-
tinétion du feu.

De Hambourg k *6 ty'ilkt.
Extrait, d'itne lettre écrite de Carlscroon

le 2.6 ^uin.
„ En confëquence des gracieux or¬

dres du Roi, le Collège Royal d’A-
mirauté vient de faire conflruire à Vi'
iitigen dans-le Caitegat une Tour de
15 aunes de haut, dont le toit eft en¬

duit de godron dt peint en rouge.

Dans cette Tour fe trouve placée une
Cloche de métal, du poids d’environ
onze Schiff - pfund (poids de s00 livres)
pour fervir aux ufages fuivans.

1.) Dans un tems obfcur & nébu¬
leux, cette Cloche Tonnera nuit& jour,
pendant toute l’année, quatre coups
les uns après les autres, & quatre fois
de demi en demi-heure ; mais de ma¬
nière qu’on puiffe les diftinguer par
une paufe entre ch icun, pendant la¬

quelle on ait le tems de compter juf-
qu’à 20.

2,.) Le Collège Royal avertit ulté¬
rieurement les Mariniers , fur - tout
ceux qui, en entrant dans la Riez Bal¬

tique & coimoiffant bien le Pays, font
obligés, à caufe des vent* du Midi, de
croifet au 6W de Vidingen , qu’ils peu¬
vent en un gros tem> relâcher dms
quelque Port près d’Onzaix, lorsqu’ils
apperçoivent la Tour de Lidïnçen, que
l’on découvre allez aifément en mer
à environ deuxmiiles de diftance quand
le ciel eft ferein; qu’ils dirigent̂ leur
courfe vers ladite Tour jüfqu’à ce
qu’ils voyent la Maifon de pierre &
la Côte de Vidingen., & manœuvrent
de telle forte qu’ils en foient éloignés
d’un tiers de mille ou environ à leur
bas bord, pour pafîer le Banc de

^fa¬
ble qui s’étend vers YEß, & que fon
nomme la Petite Ferre Par conféquent,
il faut nayiger au Jÿord & au A ord-
Eß , ou même faire voile pour le
Spierbank à la pointe de Ho.lßens, d’où
ils recevront à propos un Pilote au
premier fignal qui fera donné. Mais
fuppofè que le mauvais tems ne pût
permettre au Pilote de mettre en mer,
en ce cas on doit laiffer au bas bord le
Fanal fur la pointe de Hollfiens, ainft
que la Marque fur Fiolfibier , qui d'un
bras montre YEß au bas bord, & cel¬

le de Jhmnô, peinte en. blanc du côté
du Midi, au haut bord, lorsqu’on tient
le milieu de l’eau vers la Rivière de
Kongsbacka & que l’on ancreau deilous
de Gaßhialy de même que vis a vis l’E-
glife d’Onzah, où il y a 10, 12 à i5
braiïes d’eau, & fonds de bon ancrage. „
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De Livourne, le 21 Juillet.
On a trouvé du côté de l’endroit appellé Terre del Marrdeone fitué àenviron 7 milles de notre ville un berger qui y a été fubmergé avec toution troupeau par Torage du 15 de ce mois.
Depuis le même jour 15 jusqu’au *o il eil entré dans notre port 39Bâtiments dont 4 font richement chargés .

D’Arnhem le 21 Jaillet.
Le Prince Stadbouder jouit d’une parfaite fanté à fa Maifon de piai-fance de Loo dans le voifmage de cette Ville. Son AltelTe Seréniilime acréé Mr. & Mtre. D. W. A. IWantfeü fécond Greffier de la Cour Provin¬ciale de Gueldre, & Dire&eur Mr. Pierre Engelen,

On travaille ici à de grands préparatifs pour la réception de ce Prin¬
ce, entre autres à de fuperbes illuminations, Arcs - de - triomphe, Templesde gloire & à d’autres Marques de réjouiifance publique. Son Alieffe Sé-
réniffime, à ce que l’on apprend, fe propofe de fe rendre en cette Villale 12 du mois prochain, jour auquel doit s’ouvrir la Diéie de la Provin¬
ce. Elle s'y arrêtera quelques jours, & en partira pour Nimeçue & Zutpben.Les eaux du Rhin & du Vubal fe font fubitement enflées à un tel de¬

gré de hauteur, quelles fe trouvent préfentement à 15 pieds d élévation
fur le poteau qui fert de marque. Cette crûe réduit les Habitans des fonds
à d’étranges circonftances.

De Metz, tj? Juillet.
Les grandes pluies ayant confidérablement groili la Mofelle, cette ri-vierca caufé beaucoup de dégâts dans tous les Villages, depuis cette Ville

j u "qu’à Pontamouffbn . Mercredi dernier, le carroffe public qui venoit de Nancy
à Metz, paflànt fur la chauffée de Pontamoujjbn, que la riviere couvroit
entrierement, les fix cheveaux qui y étoient attelés s’e'carterent un peu duchemin ; la voiture verfa & fut abîmée fous l’eau ; les deux Cochers quila conduifoient , périrent , ainfi que les fix chevaux, fans qu’il fut poffible deleur porter aucun fecours^ Une Demoifelle qui étoit dans le carroffe futfauvée heureufement à la faveur d’une Nacelle, qui n'arriva cependant que

longtemps après cet accident.
De



De h Cologne le 29 juillet.
On apprend de Brunswick que le Prince Frédéric ■ George de Bruns¬

wick & Luneb urg- Bevern eft mort le 16 de ce mois à 8 heures du matin,
au Château Ducal de Bevern ; il étoit âge de 43 ans 3 mois & 16 jours,
étant né le 21 Mars 1723.

De Vienne ïe 6 Août.
Le 31 Juillet, S. M. Tlmpératrice, accompagnée de L. L. A. A. R»

R. les Archiducs Ferdinand, Maximilien & l’ArchiducheiTe Amelie fe rendit
à l’Acacéme de Savoyc, & y affilia à un Carroufel , qu'y don< oit la jeune
Nobieffe de cette Académie, S. M. & L. L. A- A. R. R. y furent re¬

çues à la defcente du Caroffe par Mr. le Comte Maximiien Grand-
Maître de S. A- R. l’Archiducheffe Amelie, & Diredeur Suprême de la
dite Academie & enfuite complimentées par le Comte Michel Sztáray de
Na0-Mihály r les Cavaliers fuivants firent enfuite en double rang les exer¬
cices accoutumés:
j. Le Comte Michel S&tursy de Na¬

gy- MihAy.
t. Le Comte Gafpar Kinigl, Baron

à'Ehrenhourg & de IVarth.
3. Le Comte François Antoine Mon-

te VAhbàte.
4. Le Comte Chrétien Clam-Gallas.
5. Le Comte Gnndacre Starhemberg.
6. Charles ^anowsky de ^anowytz-
7. Le Comte François Liebfieinsky de

Kollovsrath.

1. Le Comte Erafme Zucker, Baron de
Tamfdd..

2. Le Comte Jean Fr/ïni de Sollobub.

3. Jacques de Schickb.
4. Le ComteFrançois d'Oettingen Wal

lerfiein.
5. François de Born,
6. Le Comte Craton Erneil à'Oettin-

gen- IVal :erfleh.
7. Le Comte Maximilien SedJnizky

de Cboltitz.

Le Comte à'Oettingen-IVallerfleirf remercia S- M. L & L. L. A. A. R.
R. de l’honneur qu’Elles avoient tait à 1 Academie & il y eut apres cela
baife- main dans la grande Saie.

Le Comte de Mahoni Ambaffadeur de la Cour àKfpagne ayant,, ajnii
qu’on la déjà dit, donné part a L- L. M. M-1 & R- A. de la mort de la Rei-
ne Douairière à'F/pagne Elifabeth Farnefe née Princeiîe de Farm dans les
audiences que S. E. a eues à ce Sujet de Leurs Majertes I. I. & R. A., la
Cour a repris Dimanche dernier 3 de ce mois à roccafion de cette mort &

fuivant le Réglement établi, un Deuil plus grand que celui queue portolt,
fera enfuite confondu avec le deuil qu'on continuera de porter pour

feue S. M- l’Empereur de Très Giorieufe Memoire.
On a reffenti ici hier à fix heures & demie du matin deux Secoufies

de tremblement de terre peu violentes & qui n ont caufé aucun dommage.
Les lettres de Cwfian impie du 15 du mois dernier portent que cette Ville

infortunée en avoir encore effuyé la veille une ecnfidérable, laquelle a etoit
annoncée par un mugiffement & avoit renverfé à 1 extrémité de lArfenal
des Vaiifeaux un Kiosque du Grand • Seigneur,
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